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Monsieur le Ministre, 

Monsieur l’Ambassadeur, Cher Nikolaus Meyer-Landrut, 

Sehr geehrter Herr Vorsitzende und Mitglieder des Vereins « Weimarer Dreieck », 

Mesdames et Messieurs, 

 

C’est un grand honneur pour moi de participer à la cérémonie de la remise du titre du 

membre d’honneur de l’Association « Weimarer Dreieck » à Monsieur Roland Dumas, un 

des pères fondateurs de ce forum de la coopération trilatérale entre la France, 

l’Allemagne et la Pologne.  

A cette occasion permettez-moi de saluer le travail remarquable que fait l’Association 

depuis des années pour rapprocher davantage nos sociétés !  

Le Triangle de Weimar s’inscrivait aux origines dans le processus de transformation de 

l’architecture européenne après la chute du communisme, à un moment décisif de son 

histoire. L’objectif de la coopération de Weimar était alors de prolonger l’axe de sécurité 

et de stabilité sur notre continent, ainsi que de faciliter l’intégration de l’Europe centrale 

aux structures occidentales de coopération : l’Union européenne et l’OTAN. Notons que 

le Triangle de Weimar a été initié avant même la signature de l’accord d’association de 

mon pays avec les Communautés européennes. 

Le premier entretien des ministres des Affaires étrangères du Triangle en août 1991 fut 

symbolique. Les chefs de la diplomatie de nos pays, principaux acteurs de la tragédie 

européenne par le passé, se sont réunis dans la ville de Goethe pour déclarer leur volonté 

de coopérer dans l’Europe libre, au-delà des anciens clivages Est – Ouest. C’était la 

meilleure réponse aux ceux qui craignaient que l’Europe sans rideau de fer se 

transformerait en champs de rivalité entre les pays plutôt que s’unifier.   

Le Triangle de Weimar a permis d’approfondir la coopération entre Paris, Berlin et 

Varsovie et de renforcer la position de la Pologne sur la scène européenne. Beaucoup de 

critiques ont prophétisé que la formule de cette coopération se viderait de sa substance 

avec la réalisation de l’objectif principal du Triangle lors l’adhésion de la Pologne à 

l’Union. Bien au contraire, au fur et à mesure la formule de Weimar s’est étendue aux 
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nouveaux domaines de la coopération tout en devenant la source de nouvelles idées et 

initiatives, notamment pour la politique européenne de voisinage et de sécurité. 

Aujourd’hui l’Europe se retrouve à nouveau face à un tournant historique. L’Europe a 

besoin de nouvelles mesures concernant la politique économique et de sécurité pour 

garantir sa prospérité et sa stabilité. Ce dont nous avons besoin c’est de l’Europe unifiée 

qui deviendrait un acteur majeur sur la scène internationale, garantirait la sécurité 

extérieure et intérieure de ses citoyens et rendrait nos économies plus compétitives 

notamment grâce à la créationdu marché commun du numérique.       

Face à la tendance de la différentiation de l’intégration européenne le Triangle de 

Weimar peut et devrait être perçu comme un instrument qui défendrait la cohésion de 

l’Union. La Pologne reconnait la nécessité des changements en Europe qui répondraient 

aux voix de mécontentement social et tiendraient mieux compte des intérêts des pays 

membres. Je suis persuadé que le Triangle de Weimar pourrait agir comme un groupe de 

réflexion, un forum de dialogue et de consolidation de nos positions, un instrument de la 

coordination permettant de rendre les voix de l’Europe occidentale et centrale encore 

plus compatibles entre elles. Le Triangle de Weimar pourrait également servir comme un 

forum de discussion sur la politique de sécurité globale. Cela serait une digne 

continuation de l’initiative créé par Messieurs Roland Dumas, Hans-Dietrich Genscher et 

Krzysztof Skubiszewski. 

Merci pour votre attention! 


